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— Ut moi je vous dis qu'il ne peut 
faire autrement que de me recevoir... 
portez le carton. 

—*toa! 
— Si vous porterez. 
— Non ! 
Ledinlopue aurait certainement pu 

idurer longtemps, si le jeune homme, 
%vec une vigueur et une légèreté in
comparables, Ti'avaH pris le concierge 
parle bras le faisant deux fois pi vo
ler sur îui-mème. et ae s'était, à gran
des enjambées, dirigé vers le bâtiment 
principal de l'établissement. 

I e cerbère, alors, eut recours à une 
ressource suprême. 11 se pendit à la 

j grosse clocha, et a toute votée la mit 
l é n branle. 
! C'était évidemment un signal d'à-
1 Inrane car de toutes parts on vit sor

tir *es infirmiers solidement bâtis, qui 
tout en courent, sa dirigèrent vers la 
grille d'entrée 

Tls allaient certainement faire un 
i mauvais parti à l'indiscret, lorsque 

celui-ci mit de nouveau au clair sont 
• petit pistolet, lequel eut le don de faire 

immédiatement hésiter toute cette ca
naille. 

Mais alors, M. Harper, lui-même, 
suivi de Virginie, laquelle pour courir 
était obligée de soutenir à deux mains 
tous s e s charmes, apparut, daman-
dunt d'un air superbe : 

— Qui donc se permet un pareil 
scandale dans mon honorable mai
son ? 

— C'était moi,monsieur. . . monsieur 
1 larper... je pense... Désolé... vraiment 
désolé, monsieur Harper, de cette en
trée à main armée dans votre établis
sement... Je ne mentirai pas, mon-

. sieur, j'aurais mauvaise grâce à le 
' taire. 

Tout ceci était débité sur le mode 
britannique avec un fort accent an
glais. 

D'un œil très curieux Harper dévi
sageait l'intrus. 

Celui-ci avait rengainé le revolver, 
et saluait maintenant avec une grâce 
courtoise. 

En même temps, il sortait à nou
veau sa carte et la tendait au direc

teur en énonçant lui-môme s a s nom, 
prénom et qualité : 

— James Lindlev... reporter du 
H N K 

fit il ajouta, soulignant fortement 
les derniers mots : 

— Chargé par M- le ministre de l'in
térieur d'un travail spécial sur l'alié
nation mentale et les maisons de 
santé. 

Du coup, Virginie s'approcha et 
allongea, sans en avoir l'air, une forte 
poussée dans les côtes de son mari, 
pour lui dire : « Attention ». 

Celui-ci se tenait déjà en éveil. Les 
mots fatidiques : « M. le ministre de 
l'intérieur», avaient déjà amené un 
flot de sang a ses bilieuses pom
mettes. 

James Lindley, tournant un dédai
gneux regard sur le personnel des in-
fimiers, demanda alors à M. le direc
teur : 

Do you npeak engllsh t 
Harper s'empressa de secouer né

gativement la tête. 
— Parlez français, monsieur. 
— Bien, bien ! — fît l'autre à haute 

voix... Je vous ai dit, monsieur, que 
j'étais chargé d'établir un rapport com
paratif sur le traitement auquel sont 
soumis les déments, aussi bien en 
Angleterre qu'en France... Il y a des 
abus.. . monsieur... beaucoup d'abus., 
et nous devons les signaler dans nos 
rapports ; ces rapports seront traduits 
en français monsieur Harper; ils au
ront, après la prodigieuse publicité du 

« Tunes », tout cel l i de la pressa fran-1 
çaise. 

De rouge qu'il était, Harper devint 
blême. 

Les mots «Times », presse française 
ministre de l'intérieur », ronflaient à 
ses oreilles. 

Ca rassemblait fortement à une en
quête, une enquête policière, et, dame! 
le Tombeau des familles était-il à 
l'abri do toute accusation de séques
tration ?. . 

Ces murs ! ces terribles murs ne 
pouvaient-ils révéler de plus horribles 
choses encore ? 

Le meilleur, c'était de filer doux 
avec le reporter du « Times » ; la plus 
simple des prudences et aussi les 
yeux riboulants de Virginia le lui di
saient surabondamment. 

Faisant néanmoins appel à toute 
son audace, d'un geste olympien il 
écarta son personnel. 

— Allez donc à votre travail, vous 
autres, commanda-t-il d'une voix toni
truante, — vous voyez bien que je suis 
en affaires avec monsieur. 

Et s'inclinant poliment devant M. le 
reporter : 

— Soyez le bienveuu, monsieur,— 
eut-il la force de lui dire, — je me ferai 
un plaisir et un devoir de vous four» 
nir tous les renseignements suscenti-
bles de vous intéresser. 

— On n'est pas plus gracieux... 
Et James Lindley tendit la main à 

M. Harper, lequel la serra avec effu
sion. 

— Des rafraîchissements. — siffla 
Harper aux oreilles dé Vlrginta. — tout 
ce qu il y a de mieux ; les Anglais ça 
aime à pinter ferme. Allons ! du leste, 
et tout ce qu'il y a de mieux. 

Il se tourna vers le correspondant 
du « Times » : 

— Des ordres à donner. — lui dit-il; 
— d'ailleurs je vous accompagne, je 
ne vous quitte pas... 

Quelques instants après, les deux 
hommes se trouvaient réunis autour 
d'une petite taMe couverte de bou
teilles de diverses formes dans le 
salon du Tombeau des familles, le 
salon de réception. 

D'un tour de main, Virginie avait 
enlevé les housses ; eile gourmandait 
son unique bonne, réclamait de l'eau 
fraîche, passait un peignoir, faisait un 
brin de toilette... Savait-on à qui l'on 
avait affaire ?. . 

— Combien de temps vous faut-il 
pour réunir les éléments de votre rap
port, -- demanda insidieusement Har
per, après avoir invité son hôte forcé 
a déguster une fine Champagne à son 
dire excessivement recommandable. 

James Lindley demeura un instant 
sans répondre, ayant l'air de profon 
dément réfléchir. 

— Oh I je compte m'établir à la ville 
voisine et aller et venir ; mon rapport 
sera très long, dans la partie concer
nant votre établissement, car vous 
m'avez été signalé comme ayant sous 
votre direction des cas excessivement 
curieux. Et puis, je l'avouerai, bien 
que mon entrée dans votre maison 

n'ait rien, — je suis le premier a le 
reconnaître, — qui plaine en ma fa
veur, je compte avoir recours à toute 
votre obligeanee pour me fournir une 
foule de curieux détails. 

Comment donc! le docteur Harper 
était tout à la disposition du corres
pondant de l'un des premiersjournaux 
du monde, il l'avait déjà dit. 

— Je ne campte nullement vos im
portuner; je coucherai, je prendrai 
mes repas, naturellement, à Mantes. 

Harper coupa tout net la parole au 
reporter. 

— Couchsr à Mantes ! Mais c'est im
possible. 

— Mantes! Mantes-la-Jolie! Il s'y 
trouve d'excellents hôtels. 

M. le directeur du Tombeau des fa
milles ne le souffrirait pas... Tout l'é
tablissement était à là disposition de 
M. James Lindley... Comment donc, 
mais ce serait profondémedt le blesser 
La France en ces conditions, ne de-
vaii-effe pas oàrir l'hospitalité à l'An
gleterre... et patati, et patata... 

Li bien que Virginie, qui avait fini 
par pénétrer en un corset dans lequel 
elle claquait, Virginie, d'un rouge écar-
late. j oignant ses instaneos à celles da 
son seigneur et maître, James Lindley 
se vit dans la nécessité pe capituler. 

Harper lui faisait les honneurs de 
son imprenable 9, impénétrable place 
forîe. 

A suivre. 
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Dépôt p<*ir le Nord : 

15, Rue des Robleds 
LILLE 
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Le journal l'Egalité deliou-
WaixrTourcoing a. l'avantage 
de provenir lepuni ic i,ue par 
e u i i e d e l 'agrandissementdes 
ateliers de l'Imprimerie ou
vrière et de l'installation de 
louvc l l e s machines perfec
tionnées,les commaadesd' im -
firession de toute nature qui 

ui seront cri.fiées seront 
exécutées a- c la plus grande 
célérité, avve tous les «oins 
dés irables et à de» prix les 
p lus avantageux. 

Toutes facilités seront ac
c o r d é e s pour U s règlements . 
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VENTE Â~CRÉDIT 
Confect ion! pour Hommes, Femmes et Enfants 

VÊTEMENTS SOR MESURE 
Chaussures, La inages , Soieries , Toiles, Chapellerie, 

Rouennerié. Mode*, Bonneterie, Literie, Horlogerie, 
Bijouterie, Poèlerie. a r t i c l e s de Ménage, Mobiliers en 

tous genres. Meubles de luxe-
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Contributions, Instituteurs. (endarmeg,Douaniers, Kraployés 
desClicmius de fer, etc., sont dispensés du premier versement. | 

DES CONDITIONS SPECIALES LEUR SONT ACCORDÉES 
M A I M S M «le t e s t e i 

S'adresser : à ROUBA.IX, rue da Collège, 108. 
a TOURCOING, rue de Gand, 34. 
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FOURNITURES POUR BARBIERS ET COIFFEURS 

PARFUMERIE, BROSSERIE 
Gros et Détail 

Articles de rétes, Articles de coiffures, Pe ignes , Sachets, 
Savons , etc. 

T e i n t u r e s ) e t F r l s n r e s es» t o n s ) g e n r e s 

FABRIQUE DE TUYAUX ET RÉPARATIONS 

DU 

v'EÏL NORD 
28, Hue de Fives, 28 

TRAVAUX ADMINISTRATIFS & COMMERCIAUX 

POUR POMPES A INCENDIE 

PIÈCE EN CUIR 
sur Toile 

IX qm la pièce 1 (M) 
15 » » 5 85 
20 > . 3 50 

PRIX PAR R I V E T 
à 0,80 cent. 

LE RIVET EN CUIVRE 

P I È C E 
SOS KM DOIT 

10 c|ra la pièce 1 00 
14 » » 1 50 
20 » » 3 75 

J. J. QUENNOY 
17. r u e « t - t M l n l u e . K O I B i l l 

PHOTOGRAPHIE ARTISTIQUE 
ET INDUSTRIELLE 

Louis JUSTIN 
U n e d e s r i e u r s , « S , I t O l B A I X . 

Reproduction* et agrandissements en-fous genrs* 

PORTRAITS D E P U I S 5 francs LA DOUZAINE 
DESSINS EN CHEVEUX 

Factures, Mandats, Tètes de Lettres et Enveloppes 

CARTES DE VISITE ET DE COMMERCE 

L E T T R E S 1>:E N A I S S A N C E E X D E M A R I A G E ^SS* 

Affiches, Circuicuivs, Prospectus, etc. 

TRAVAIL SOIGNÉ. — PRIX MODÈRES 
GRANDE CÉLÉRITÉ 
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aETABPwoxjÊiBî I»AI* W I L X J E O T F i n s 

33 MÉDAILLES — 3 DIPLOMES D'HONNEUR —NOUS CONCOURS 
-» A- f ênJ» — " -

A V I S . A - T X X l C O I C T S O M M ^ X J E J T T R S 
Chaque paquet de la CHICOREE DU TRAVAILLEUR contient le portrait d'un Député socia-

lÎAtf* La première série de ces portraits comprend ceux de J. GUESDtë, JAURES, MILLERAND, 
^AliWN, BASLY, VIVIANI, SEMBAT, LAMEÏN01N, ROUANET, TH1VKIER et CLOVIS HUGUES. 

D'autres portraits suivront SOHS peu et compléteront la collection. 
" Lt CHICOREE DU TRAVAILLEUR est de qualité supérieure. Elle n'est iabriquée qu'arec, 

des racines de premier choix. # 

Réclamer la CHICOREE DU TRAVAILLEUR, chez tous les épiciers du Nard, qui peuvent» 
la commander à M. Williot et à ses renréseptani*, 
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